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En ce Dimanche, nous voyons la vie en rose !!!...  
 

Comme vous le savez maintenant, une des particularités liturgiques de ce Dimanche est la couleur rose des 
ornements. 
Parmi les différents sens de l’emploi de cette couleur, il y a celui qui fait référence à la fleur  à la couleur agréable, à 

l’odeur réconfortante, à l’aspect qui donne la joie. En effet l’Église se réjouit de voir approcher le Jour du Salut ! C’est 
donc un Dimanche d’optimisme et de joie, car Il vient le Rédempteur.... dans une semaine.... 
Mais on peut aussi faire référence à la rosée, l'eau tombée du ciel, que les juifs regardaient comme un signe de 
bénédiction: « Que Dieu te donne avec la rosée du ciel, de gras terroirs, abondance de froment et de vin nouveau » [Gn 

27,28]. Quelle bénédiction que celle du Verbe qui naissant à Bethléem (maison du pain) vient se donner à nous par la 
transsubstantiation du pain et du vin ! Noël aidera à renouveler notre façon de recevoir le Seigneur quand nous 
l’accueillons dans notre crèche intérieure par la communion eucharistique. 
La rosée est aussi le symbole de la Parole divine reçue par les fidèles qui, s'ils s'y conforment, leur communique la 
sagesse et leur ouvre le salut par les voies de la justice, ainsi que le note le Deutéronome : « Que ma parole s'épande 

comme la rosée » [Dt 22,2]. Pendant tout le temps de l’Avent, nous chantons : « Rorate cæli de super et nubes pluant 

justum ! » (Cieux, versez votre rosée et que les nuées fassent pleuvoir le juste !). Ayant, je l’espère (!), suivi le conseil 
donné dimanche dernier de méditer davantage les Saintes Ecritures, nous voyons donc approcher Noël avec un regard 
plus enthousiaste ! 
Voilà pourquoi, ne laissons pas le pessimisme ambiant nous envahir et préparons-nous dans la joie à fêter la nativité de 
Notre Seigneur et Sauveur...         Père BONNET+ curé 

 

Sera célébré en l’église de St Nom le mariage de : Xavier Robin et Albane Perrez, le 22/12 à 15h00. 
 

Sera baptisé à St Nom: Lancelot Gosset de la Rousserie, le 22/12 à 11h00. 
 

Ont été célébrées les obsèques de: Robert Choplin le 12/12, en l’église de St Nom. 
 

Adoration du St Sacrement : vendredi 21/12 de 9h30 à 12h  en l’/église de St Nom. 
 

Chapelet : prière habituelle du mercredi en l’église de St Nom, le 19/12 à18h. 
 

CATECHISME : Pour les CE2, CM1, CM2 : mercredi 19/12, à 9h30 ou 11h  
Pour les 5° : mardi 18/12 à 17h30. Pour les 3° : vendredi 21/12  à 17h30 salle St Joseph 
 

ANNEE DE LA FOI :  
* Net for God : jeudi 20/12 de 20h45 à 22h00 à la salle paroissiale de St Nom. En lien avec la Communauté du Chemin neuf, 
temps d’échange et de louange avec pour support de réflexion la vidéo : Cette Paix venue d'ailleurs, Claire LY. Une conversion 
époustouflante d’une bouddhiste,  riche d’enseignement pour nous entre autres quand on en « veut à Dieu ».... 
 
 

Message de Notre Évêque pour le 13 janvier : Depuis plusieurs semaines nous avons cherché à favoriser le débat sur les questions 

de société posées par le projet de loi sur le mariage et l’adoption par les couples de même sexe. Avec le cardinal André Vingt-Trois, j’ai déjà 
encouragé les fidèles à se manifester en tant que  citoyens de notre pays. Il relève de la liberté et de la conscience de chacun de décider s’il 

prendra part  à la manifestation nationale du 13 janvier prochain, à laquelle je compte me rendre.  + E.A. le 14/12/2012 
13 janvier 2013: manifestation pour défendre le mariage...  Il y aura une seule messe à 10 h 00 pour permettre 
de rejoindre Paris. Vous pouvez trouver des infos sur cette manifestation encouragée par plusieurs évêques de 
France sur le site : http://www.tous-pour-le-mariage.fr/ 
 
 

MENAGE DE NOS EGLISES POUR NOEL: ----> Chavenay : vendredi 21/12 à 9h30 ; St Nom : dimanche 23/12 à 16h. 
Venir avec chiffons, balais et joie de rendre encore plus belles nos églises ! 
  
Attention, il n’y aura pas de messe 
dimanche 23/12 à 18h. 
 

Confessions :  
 

 ! Une ! h avant chaque messe de semaine 

 ! HORAIRES confessions 
pour Noël : p° SUIVANTE 
 

(*) Le mardi, la messe est célébrée selon la forme 
« extraordinaire » du missel Romain 

Lundi 17/12 09h00 Chavenay Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr les Ames du Purgatoire 

Mardi 18/12 (*) 09h00 St Nom Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr Mr et Mme Jean Laureau 

Mercredi 19/12 18h30 St Nom Férie Majeure du temps de l’Avent Messe en l’honneur de la Croix  glorieuse 

Jeudi 20/12 18h30 Chavenay Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr Gabriel Quraeshi 

Vendredi 21/12 09h00 St Nom Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr intention particulière 

Samedi 22/12 09h00 St Nom Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr intention particulière 

Dimanche 23/12 09h30 Chavenay 4 ème dimanche de l’ Avent Messe pr Jean-Pierre Renaud 

 11h00 St Nom ‘’ Messe pr Dominique Pribille 

 18h00 x Pas de messe à cette heure là xxxxx 

Lundi 24/12 09h00 St Nom Férie Majeure du temps de l’Avent Messe pr intention particulière 



 

Il y a quelques jours, Benoît XVI disait aux jeunes :"A présent, nous nous préparons à la 

prochaine Journée Mondiale qui sera célébrée à Rio De Janeiro au Brésil en 2013. Je voudrais  
vous renouveler mon invitation à participer nombreux à cet événement important" 

Les inscriptions sont déjà ouvertes sur le diocèse et il faut faire vite. Pour bénéficier du 
meilleur tarif, il faut s’inscrire avant le 15 janvier. Les JMJ à Rio représentent un coût, mais 

pourquoi ne pas profiter des fêtes de Noël pour demander de l’aide à ceux de notre entourage 
qui seront ravis de vous aider à vivre cette aventure.  

Le diocèse est en train de préparer des belles rencontres, inscrivez-vous donc vite, et mettez-vous en contact avec le Père Xavier 

Giraud à la Celle St Cloud ou le Père Matthieu de Raimond au Chesnay. Leurs coordonnées sont sur le site 
www.cathojeunes78.org ainsi que toutes les infos JMJ » 

 

HORAIRES POUR NOËL  Paroisses de St Nom la Bretêche & Chavenay 
 

MESSE DE LA NATIVITE DE NOTRE SEIGNEUR 

Lundi 24 Décembre : Messes à 17h00 à St Nom // 19h00 à Chavenay // 21h30 à St Nom 

Mardi 25 Décembre : Messe à 11 h 00 à St Nom la Bretêche 

 

HORAIRE DES CONFESSIONS 

Mercredi 19 décembre : 20h30 – 21 h 30 : St Nom la Bretêche 

Vendredi 21 Décembre : 20h30 – 21 h 30 : St Nom la Bretêche 

Lundi 24 Décembre: 10 h 00 - 11 h 30 : St Nom la Bretêche (Merci d’essayer au 
maximum de vous confesser avant car le temps est court et les pénitents de 
dernière minute souvent nombreux...) 
 

5 ème Retraite de l’Avent en vidéo  
avec l'Abbé Gérard Thieux 

 
Depuis plusieurs années, l’abbé Thieux propose des retraites en 
vidéo, véritables formations spirituelles qui permettent de s’approcher 
du Christ durant les périodes phares que sont l’Avent et le Carême. 
Les vidéos des années passées ont été déjà vues plus de 60 000 fois 
sur www.dptn.org !  

Cette année le Thème est « Acteurs de la crèche » Entrez dans 
l’Evangile. 6 vidéos présenteront les principaux acteurs qui ont 
entouré la naissance du Christ. 

On peut recevoir gratuitement par mail ces vidéos en s’inscrivant sur 
www.dptn.org. 

L’association Des prêtres pour toutes les nations, est une association qui aide et soutient le formation de prêtres. 
 

 

LES 10 COMMANDEMENTS DE LA JOIE 
 
 

1. La joie à Dieu demanderas 

Chaque matin fidèlement. 
 

2. Calme et sourire montreras, 
Même en cas de désagrément. 

 

3. En ton cœur, tu te rediras: 
«Dieu qui m'aime est toujours présent». 

 

4. Sans cesse, tu t'appliqueras 

À voir le bon côté des gens. 
 

5. La tristesse tu banniras 

De toi impitoyablement. 

6. Plainte et critique éviteras; 
Il n'est rien de plus déprimant. 

 

7. À ton travail tu t'emploieras 

D'un cœur joyeux allègrement. 
 

8. Aux visiteurs réserveras 

Un accueil bienveillant. 
 

9. Les souffrants réconforteras 

En t'oubliant totalement. 
 

10. En répandant partout la joie, 
Tu l'auras pour toi sûrement. 

 



ANNEE DE LA FOI.... réflexions pour qui veut être témoin 

joyeux et rayonnant de la foi catholique.. 
 

Quelles sont les raisons de croire  
en Jésus-Christ? [Suite n ° 4!]  par Olivier Bonnassies et Philippe Oswald 

(Publié dans le site http://www.aleteia.org)!

 

La foi est d’abord et avant tout une rencontre lumineuse 
avec la personne de Jésus et elle se vérifie dans l’expérience 
personnelle du Christ vivant, à laquelle chacun est invité 

tout au long de sa vie, mais il existe aussi de nombreuses et fortes raisons objectives de croire en Jésus. 
[Nous voyons la quatrième sur sept cette semaine et les autres dans les semaines à venir... ] 

  

Réponse détaillée et références (suite des feuilles des deux dernières semaines...) 
 

4. Il existe aussi de nombreuses raisons objectives et fortes de croire au Christ : Les œuvres que Jésus a faites et sa 
promesse que ses disciples en feraient encore « de plus grandes » (Jn 14,12) : ce qui est arrivé d’une multitude de 
manières, sur tous les continents, comme le montre toute l’histoire de l’Eglise, des origines jusqu’à nos jours. 

 

Jésus se référait aussi constamment aux œuvres qu’il faisait et qui attestaient de sa vérité : « Si vous ne croyez pas à cause de ma Parole, 
croyez au moins à cause des œuvres » (Jn 14,11), et il a promis que ses disciples en feraient encore « de plus grandes » (Jn 14,12) : ce qui 
est arrivé d’une multitude de manières, sur tous les continents, comme le montre toute l’histoire de l’Eglise, des origines jusqu’à nos jours ; 
 

Tout au long de l’histoire du salut, Dieu a accompagné sa Révélation de miracles et prodiges surnaturels pour donner aux hommes des 
signes de sa présence. Le Créateur du monde est cause première de toutes les Lois de l’Univers, et elles ne peuvent évidemment être 
changées qu’avec une permission divine. 
 

La Bible rapporte cependant parfois des prodiges mensongers (2 Th 2,9 ; Mt 24,24) qui ne viennent pas de Dieu, comme par exemple lorsque 
les magiciens d’Egypte changèrent leurs bâtons en serpent devant Moïse. Mais le serpent issu du bâton de Moïse et Aaron engloutit ceux 
des magiciens (Ex 7,12), comme pour montrer que les miracles de Dieu surpassent ceux des adversaires. 
 

Toute l’histoire du salut est remplie de miracles : 
 

Dans la première Alliance, Dieu envoie les 10 plaies d’Egypte puis il permet l’exode des hébreux « main forte et à bras étendu » (Dt 4,34 ; 

5,15 ; 7 ,19) et quantité de miracles fruits de la foi des prophètes et des hommes de Dieu (cf. Hb 11,29). 
 

Jésus « puissant en œuvres et en paroles, devant Dieu et devant tout le peuple » (Lc 24,19) a multiplié davantage encore les signes, 
prodiges et miracles « stupéfiants » (Jn 5,25). « Les foules s’émerveillaient-elles à la vue des muets qui parlaient, des estropiés qui 
redevenaient valides, des boiteux qui marchaient droit et des aveugles qui recouvraient la vue. Et elles rendaient gloire au Dieu d’Israël » 
(Mt 15, 31-36). Jésus reproche aux incrédules de ne pas se convertir devant « des œuvres que nul autre n’a faites » (Jn 15,24) Le Catéchisme 
de l’Eglise Catholique résume : « les signes accomplis par Jésus témoignent que le Père l’a envoyé et invitent à croire en Lui » (n°548). 
 

Dans toute l’histoire de l’Eglise, les martyrs et les saints ont multiplié les miracles et certains d’une manière publique et forte comme par 
exemple après la Pentecôte ou plus tard avec Saint Antoine, Saint Benoit, Saint François, le Curé d’Ars, Padre Pio, etc. « Dieu confirme 
leur témoignage par des signes, des prodiges, des miracles de toute sorte » (Hb 2,4) 
 

Dans nos vies personnelles aussi, les signes et évènements providentiels sinon les miracles surabondent dès qu’on se confie au 
Seigneur. 
 

Et de nos jours encore l’Eglise témoigne publiquement d’innombrables interventions divines, qui sont des signes d’encouragement 
donnés au Peuple de Dieu en marche vers la Patrie céleste au milieu des difficultés de ce monde. 
 

On est stupéfait du nombre et de la variété des signes, miracles et prodiges que Dieu donne encore partout à son Eglise pour 
conforter la foi : guérisons, apparitions, interventions divines, visions, prophéties, signes, stigmates, inédie (pas de nourriture solide 
pendant des années ou comme Marthe Robien seulement nourrie par la communion), corps conservés, parfums, lévitation, prodiges, etc. 
 

Plus de 90 % des miracles authentifiés par l’Eglise se trouvent dans les vies des saints. Ils sont incessants depuis vingt siècles. On en 
dénombre plusieurs milliers étudiés selon les critères scientifiques les plus rigoureux. 
 

Cette quantité et variété stupéfiante de signes étonnants et vérifiés donnés par Dieu à son Eglise pour affermir la foi est largement 
méconnue parce que le monde les ignore, mais il s’agit pourtant de signes de crédibilité très forts qui n’ont aucun équivalent dans aucune 
autre religion, même si beaucoup d’autres croyants et de convertis peuvent aussi témoigner, de manière parfois crédible, des gestes de 
puissance et de miséricorde de Dieu à leur égard. Aujourd’hui encore : « Le Seigneur confirme la Parole par les signes qui 
l’accompagnent » (Mc 16,20). 



Du 17 au 23 décembre : un temps particulier de l’Avent...  
 
A l’approche de Noël, l’Eglise entre dans la période des grandes « O »... (et non pas grandes 
eaux... car cela c’est au château de Versailles ! :) ) 
 

Cette appellation provient des Grandes Antiennes qui entourent le chant du 
Magnificat aux Vêpres et que l’on retrouve entre les Alléluia de la messe. 
Ces Antiennes, d’une grande richesse de doctrine, renferment, suivant l’expression de Dom Guéranger, « toute la moelle de 

la liturgie de l’Avent ». Elles résument en quelque sorte, les implorations ardentes des Patriarches et des Prophètes, les 
aspirations vers le Messie de tous les peuples et de tous les siècles. 
Chantées sur une mélodie à la fois majestueuse et grave, reflétant l’admiration et la véhémence du désir, elles ont leur place 
aux Vêpres, à l’Office du soir, pour rappeler que c’est sur le soir du monde, « Vergente mundi vespere », que daigna 
s’incarner le Verbe de Dieu et elles encadrent le magnifique cantique du Magnificat, pour indiquer que la Rédemption nous 
est venue par Notre-Dame. 
 

Les Grandes Antiennes sont au nombre de 7. Ce chiffre ne fut pas toujours immuable. C’est ainsi qu’au Moyen Age, 
certaines Eglises en ajoutèrent plusieurs autres : à la Sainte Vierge, à l’ange Gabriel, à Saint Thomas, dont la fête arrive le 21 
décembre, et même à Jérusalem. Mais on ne conserva que les 7 principales apostrophes adressées directement au Verbe 
incarné. Elles peuvent être considérées comme les prières de l’Avent par excellence et comptent parmi les plus belles 
pièces liturgiques de l’Eglise. 
 

Chacune salue le Christ d’un titre chaque jour différent et comporte l’adjuration solennelle « Veni », Venez ne tardez plus. 
Voici ces 7 admirables Oraisons dans l’ordre où elles se succèdent : 
 

Le 17 Décembre : « O Sagesse, qui êtes sortie de la bouche du Très-Haut, qui atteignez d’une extrémité du monde à l’autre 

et disposez toutes choses avec force et suavité, venez nous enseigner les voies de la prudence ! »O Sapientia : le premier 
vocable dont l’Eglise salue le Verbe incarné est son titre de Sapientia, la Sagesse incréée, éternellement engendrée avant tous 
les siècles et organisant avec force et douceur l’immensité des mondes.  Ce « suaviter et fortiter » ne résument-il pas 
merveilleusement le grand poème de la Création ? 
 

Le 18 Décembre : « O Adonaï, chef de la Maison d’Israël, qui, dans la flamme du buisson ardent, êtes apparu à Moïse et lui 

avez donné la Loi sur le Sinaï, venez nous racheter dans la force de votre bras ! » O Adonaï. Adonaï est le nom que les Juifs 
donnaient à Dieu. Ce chant rappelle les épisodes bibliques du Buisson ardent et de la Loi promulguée sur le Sinaï. Deux 
figures de la lumière de Noël. 
 

Le 19 Décembre : « O Rejeton de Jessé, qui êtes dressé comme un étendard à la face des peuples, devant qui les rois se 

tiendront dans le silence et que les nations invoqueront, venez nous délivrer ; ne tardez plus ! » O Radix Jesse. L’Antienne 
reprend l’image magnifique d’Isaïe : la Racine de Jessé avec sa Tige qui est Marie et sa Fleur, le Christ, débordant le cadre 
de l’Ancienne Loi, ce Rejeton de Jessé est devenu un étendard dressé devant les rois et les peuples de tous les temps. Et cet 
étendard n’est autre que la Croix - « Vexilla Regis prodeunt » - qui profile déjà sur l’aube de Noël son ombre sévère. 
 

Le 20 Décembre : « O Clef de David et sceptre de la Maison d’Israël, Vous qui ouvrez et nul ne peut fermer, qui fermez et 

nul ne peut ouvrir, venez et tirez de prison le captif assis dans les ténèbres et dans l’ombre de la mort ! » O Clavis David. 
Les Juifs, avec leur goût du symbolisme, désignaient souvent Dieu et son Saint Nom par un hexagone qu’ils appelaient la 
Clef de David. Cette clef qui, seule, donne un sens à toutes les figures et à tous les mystères de l’Ancien Testament, s’appelle 
aussi l’Etoile de David, emblème conservé par les Israélites jusqu’à nos jours. Et cette étoile (Etoile de Balaam, Etoile des 
Mages) est aussi un signe du Messie qui vient. 
 

Le 21 Décembre : « O Orient, splendeur de la lumière éternelle et Soleil de justice, venez et éclairez ceux qui sont assis 

dans les ténèbres et dans l’ombre de la mort ! » O Oriens. Voici encore une gracieuse et parlante image du Sauveur, image 
qui nous est donnée par les deux prophètes Zacharie. Orient, Soleil qui se lève, non plus seulement sur le peuple élu, mais 
sur le monde païen tout entier, assis jusqu’alors dans les ténèbres et dans l’ombre de la mort. 
 

Le 22 Décembre : « O Roi des Nations et objet de leurs désirs, Pierre angulaire qui unissez en Vous les deux peuples, venez 

et sauvez l’homme que Vous avez formé du limon de la terre ! » O Rex Gentium. Nous avons ici comme une vue d’ensemble 
sur les siècles. La Bonne Nouvelle a été annoncée à toutes les nations et le Christ, Pierre angulaire, unit en un seul édifice — 
l’Eglise — Israël et la Gentilité. 
 

Le 23 Décembre : « O Emmanuel, notre Roi et notre Législateur, l’attente des nations et leur Sauveur, venez et sauvez-nous, 

Seigneur notre Dieu ! » O Emmanuel : « Dieu avec nous ». Avec ce vocable qui a la douceur du miel, la dernière des 
Grandes Antiennes nous ramène aux abords de la Crèche qui, dans deux jours, recevra « Celui que les cieux ne peuvent 
contenir ». Il ne nous reste plus qu’à y adorer, avec toutes les nations, « le Roi et le Législateur, l’attente des peuples, le 
Seigneur notre Dieu ». 
 

Lorsqu’on étudie dans leur ensemble ces sept Antiennes et chacune d’elles en particulier, on peut constater tout d’abord qu’il 
y a, de l’une à l’autre, une progression dans la pensée et dans l’expression. Pour parvenir au lever du Soleil de justice, 
l’on traverse les phases successives de l’aube et de l’aurore… L’on y trouve de plus une incomparable richesse d’images. 
Chacun de ces chants est un magnifique tableau, un saisissant aperçu ouvert sur le lointain des âges et sur l’éternité. 
Cette liste de titres forme, en latin un acrostiche : S-A-R-C-O-R-E. Lu en sens inverse, cela donne : ERO CRAS, c'est-à-
dire, en latin : JE VIENDRAI DEMAIN. 


